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gloire, elle passa en France avec le comte Charles-Philibert de
Lasteyrie du Saillant, de Brives-la-Gaillarde, (ui fonda à Paris le
premier établissement sérieux pour cultiver le nouvel art. Depuis,
Charlet, Géricault, Delacroix et beaucoup d'autres artistes françaisont conquis pour cet art une place éminente. Tout récemment,
dans une exposition attachante au palais du Champ-de- Mars, ona pu admirer les ehefs-d'œ.uvre qu'il a produits sous leurs mainshabiles. Là s'étalaient sous les yeux les pittoresques vignettes
de Devéria, les vigoureux percherons (le Géricault, les cavalesemportees et les fauves rugissants (le Delacroix, à côté des célèbrescaricatures (le Daumier et les crayons historiques d'Horace Vernet,
ge Laini, le Charlet, de Raffet surtout, le peintre génial des gro-gnards de la légende napoléonienne, le sublime auteur de la Revue'noctto 'Le.

La lithographie, procédé plus facile et plus économique avait tuéla gravure eu burin, la voilà maintenant qui elle-même cède le pasaux procédés photographiques plus rapides et plus économiquesencore, Est-ce un progrès ?.. Il est bien permis d'en douter aupoint de vue de l'art.

On vient d'ériger une statue au héros <le la " guerre des géants.a Henri de La Rochejaquelein dans la petite ville de Saint-Aubi-de-Bauligné, en Vendée. Cette statue est de Falguière.Elle avait été beaucoup remarquée au salon de 1893 où elleavait été exposée. On admirait son noble caractère et sa poésiegrandiose. Sur le piédestal de la statue on a gravé ces mémo-rables paroles lu héros S Si j'avance, suivez-moi! Si je recule.tuez-moi ! Si je meurs, vengez-moi " Notre aimé Charette était là,il va sans dire. Il a pu entendre ces émouvantes paroles de l'élo-quent évêque de Montpellier'qui fit le discours de circonstance eten prendre sa part ainsi que celle de ses zouaves: " Dieu seplaît, disait Mgr de Cabrières, à infliger momentanément desdéfaites afin que, le jour du triomphe arrivé. on reconnaisse qu'ilavait en réalité fait croître des lauriers et tressé des couronnes 1. .«Henri est mort vaincu, mais, au fond, vainqueur. Et ne croyezpas que l'enthousiasme m'emporte. Aujourd'hui, les vaincussont bien les victorieux. Est-ce que Pimodan, La Moricièren'étaient pas (les vaincus ? Ne sont-ils pas maintenant des vain-


